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A la une ! 
« Vers un revenu de solidarité 

active (RSA) »  
Le Haut Commissaire aux Solidari-
tés Actives ouvre un débat à partir 
de son livre vert ... 
 
Pour plus d’info : 
www.premier-ministre.gouv.fr 

PAUVRETES EN MILIEU RURAL 
Entre attachement au territoire  

et isolement 

 

Au revoir Paul Laferrière …
Bienvenue Bernard Colombaud 

Etude sur l’insertion  
des familles monoparentales 

A propos de …  
Développements et Humanisme 

Rencontre citoyenne  
«Pauvreté et démocratie participative» 

 
L’ARTICLE DU MOIS 

L’ACTU de la MRIE 

Débattre pour agir ensemble : le 20 Mars, la MRIE  
présente son dossier annuel  
 

La société a besoin de construire et d’animer des espaces de 
dialogue et de consensus, tant pour concevoir des leviers 
pour lutter contre l’exclusion que pour en combattre les racines. 
Pour agir à la fois sur les conditions de vie quotidienne des per-
sonnes les plus fragiles et pour engager l’avenir sur des bases 
différentes. 
 

C’est dans cet objectif d’information et de débat, que nous 
concevons notre Dossier annuel et sa présentation :  
• parce que les réalités de l’exclusion sont multiples, autant que 

nos représentations,  
• parce qu’elles s’expriment aussi bien par les données statisti-

ques que par les situations humaines qui se vivent chaque fois 
comme des épreuves uniques,  

• parce que le sens qui doit guider les actions est d’abord une co-
construction entre politiques publiques et actions citoyennes. 

 

Cette année, nous proposons d’engager l’échange et la réflexion 
autour des réalités de la pauvreté, à la fois dans une appro-
che transversale (en première partie du dossier) et dans la pré-
sentation des thèmes spécifiques : « ressources et inégalités 
territoriales de revenus », « emploi, précarité et pauvreté », 
« logement et hébergement des ménages modestes ». 
 

La présentation publique du dossier annuel est l’occasion, pour 
tous les partenaires de la MRIE, de s’exprimer : représentants de 
l’Etat, des collectivités locales et des institutions sociales, parte-
naires sociaux, mais aussi plus largement, militants de la lutte 
contre les exclusions. 
Comme les années précédentes, nous espérons que vous serez 
nombreux à y participer. 
 

Mais, le débat ne s’arrêtera pas à cette manifestation. 
L’équipe de la MRIE est ouverte aux propositions de présentation 
et d’échanges appropriés, tant à l’échelle de territoires de la ré-
gion, que dans le cadre d’instances ou de réseaux partenariaux. 
N’hésitez pas à nous faire part de vos demandes et propositions. 
 

Jean Pierre ALDEGUER  
Directeur de la MRIE 

 

 

Rendez-vous le 20 mars 2008 à Lyon 
pour la présentation du dossier annuel de la MRIE : 

 
10H à 12H : exposé détaillé des données,  

et commentaires de ce rapport  
14h à 17h : présentation publique et débat 

 
Pour vous inscrire et pour plus de renseignements,  

merci de nous contacter :  
mrie@mrie.org ou au 04 37 65 01 93 

es mots pour... 
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Pauvreté en milieu rural,  
entre attachement au territoire et isolement  
Quels rapports au territoire et quels recours aux dispositifs d’aide ?

Sollicitée par différents partenaires, la MRIE a engagé, depuis un an, une réflexion 
sur la pauvreté en milieu rural. Afin de cerner les différentes situations de pauvre-
té rencontrées sur les territoires ruraux, une approche a été eng agée par Anne-
Laure Budin (stagiaire en formation continue).  
L’étude a porté sur le Diois et s’est caractérisée par une série d’entretiens auprès 
de ménages destinataires de dispositifs d’aide. Cette démarche a permis d’identi-
fier trois types de rapports au territoire, lesquels font naître des attentes et des 
utilisations différentes vis-à-vis des dispositifs d’assistance. 

Des dispositifs d’aide méconnus 
qui suscitent des interrogations 

U n rapport « traditionnel et ambivalent 
avec le territoire d’origine » 
 
Il concerne en particulier des personnes 
retraitées de la branche agricole dont l’im-
plantation locale ne résulte pas toujours 
d’un choix, mais aussi d’une certaine obliga-
tion à poursuivre l’activité familiale. Elles 
expriment un regret plus ou moins fort 
quant au fait de ne pas avoir connu 
l’« ailleurs ». L’ambivalence est également 
ressentie à l’égard de l’agriculture, activité 
dans laquelle elles se sont beaucoup inves-
ties mais qui ne leur a pas toujours garanti 
des revenus acceptables. En fonction des 
relations que ces personnes entretiennent 
avec famille, voisins, villageois, et services 
de proximité, elles apprécient plus ou moins 
le milieu dans lequel elles vivent. Le service 
d’aide apparaît alors comme un « dispositif 
méconnu qui pose question ». Les ménages 
revendiquent en effet l’importance de la 
valeur du travail et l’habi-
tude de se débrouiller par 
eux-mêmes. Ils témoignent 
d’une certaine méconnais-
sance du fonctionnement 
des différents dispositifs 
mais les accueillent volontiers lorsque ces 
derniers se déplacent jusqu’à eux. 
Le regard porté à leur égard apparaît d’au-
tant plus bienveillant que les personnes se 
sentent intégrées localement, comme si le 
service d’aide faisait aussi partie des vec-
teurs d’attachement à l’environnement. 
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U n rapport « étroit avec leur territoire, 
porteur de sens face aux difficultés » 
 
Les individus, dont les profils sont par ailleurs 
très divers, ont en commun le choix d’un an-
crage territorial, qu’ils soient originaires du 
Diois ou qu’ils l’aient adopté. Ils souhaitent 
d’ailleurs s’y maintenir à terme. Leur attache-
ment se manifeste par l’implantation de leur 
activité professionnelle (agriculture, art) prati-
quée avec passion malgré de fortes incertitu-
des, ou par l’intensité de 
leurs relations sociales et 
leur pratique d’activités 
locales.  
Face aux difficultés, les 
personnes comptent en 
premier lieu sur leur ré-
seau (professionnel, fa-
milial, amical) et leur fréquentation des dispo-
sitifs d’aide permet de pallier les limites des 
autres supports de proximité.  
Ce sont surtout des raisons matérielles, voir 
la concretisation d’un droit auquel elles peu-
vent prétendre, qui occasionnent la démar-
che. Les individus semblent effectuer les dé-
marches nécessaires au bénéfice des presta-
tions, sans toutefois s’investir davantage dans 
la relation d’accompagnement.  

Photo extraite du Contrat de développement du 
pays Rhône-Alpes - Communauté de Commu-
nes du Diois, mars 2005. 

Un recours aux services d’aide 
présenté comme minimal et 
pragmatique  

« On s’est débrouillé 
comme on a pu, on  
n’osait pas trop  
demander. » 

« Dans un petit village 
comme ça, tout le 
monde se connaît, tout 
le monde se rend ser-
vice, c’est sensas’, c’est 
de la famille. » 



U n rapport « incertain au territoire, peu 
soutenant face aux difficultés » 
 
D’autres personnes n’ont souvent pas vérita-
blement choisi de résider dans le Diois et pro-
jettent d’ailleurs de le quitter à moyen terme. 
En effet, le territoire ne leur offre pas la pos-
sibilité d’occuper un emploi pérenne et épa-
nouissant. Le tissu relationnel apparaît 
comme assez étroit et les problèmes d’ennui 
et d’isolement sont fréquents. Elles disposent 
de peu de ressources 
mobilisables dans leur 
entourage pour être sou-
tenues face à leurs diffi-
cultés. Certains sujets 
vivent aussi une relation 
particulière avec leur en-
vironnement, lorsque 
celui-ci tend à les enfermer, ce rapport au 
territoire se situe alors au cœur de leur pro-
blématique sociale. Le dispositif d’aide peut ici 
représenter « un support de proximité à part 
entière et un vecteur d’attachement au terri-
toire ». En effet, même si les attentes expri-
mées ont trait à des motivations matérielles, 
elles prennent également une autre dimen-
sion. Les personnes sont en effet tentées de 
créer des rapports sociaux à partir de leur 
relation aux services d’aide. Celui-ci devient 
alors un acteur de leur univers quotidien, le fil 
conducteur de leurs parcours. 
 
 
 
Cette parole recueillie auprès de destinataires 
de l’action sociale rappelle que la première 
démarche vers un dispositif d’aide constitue 
une étape à franchir. Elle offre également une 
lecture du fonctionnement de nos dispositifs 
et permet de re-situer leurs véritables enjeux. 
Dans son analyse de la « désaffiliation so-
ciale »1, Robert Castel explique qu’ils se si-
tuent tant dans la réponse à apporter aux 
besoins matériels et financiers, que dans la 
nécessité de combler ce « vide social », éven-
tuellement ressenti par les destinataires.  
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Ce profil cache aussi les situations de person-
nes plus fragiles qui reconstruisent leur par-
cours en donnant une vision positive de leur 
présence sur le territoire. Elles accordent 
pourtant plus d’importance qu’elles ne l’ad-
mettent au départ à leur relation aux services 
d’aide et aux rapports humains occasionnés. 
 

La fréquentation des  
dispositifs d’aide  
pour rompre l’isolement 

 
« Dans le Diois, il y a une mentalité spéciale … 
On est, je pense, plus uni, on a créé plus de 
liens. Il y a une âme. Il y a une envie, une  
envie de créer. Envie que ce soit bien fait, qu’il 
y ait de l’amour et puis, je sais pas, des cho-
ses… Que les gens ils y viennent et ils repartent 
avec quelque chose ». 
 
« C’est la maison de la grand-mère de mon ar-
rière-grand-père. Donc, c’est ancré, mes raci-
nes sont ici … » 
 
« Parce qu’on peut demander à des amis, à des 
parents, mais bon, ça devient un peu gênant, 
comme on a tendance à se renfermer, et de 
savoir qu’il y a une structure sociale. J’ai trouvé 
ça plus… plus… oui, plus facile, peut-être ». 
 
« L’accueil de jour, c’est le lien avec le monde » 
 

Témoignages recueillis  
au cours d’entretiens en 2007 

Et les entretiens effectués confirment bien 
cette double attente. D’un côté, les personnes 
apprécient la lisibilité et l’efficacité du disposi-
tif, ainsi que sa capacité à apporter des ré-
ponses concrètes et adaptées à leurs préoc-
cupations. De l’autre, c’est la relation hu-
maine qui est largement valorisée et favorisée 
par des facteurs tels que : la personnalisation 
de l’intervention, la convivialité, la confiance, 
la disponibilité ou l’aptitude à l’écoute. Ces 
qualités permettent à l’accompagnement de 
se poursuivre au-delà de la réponse à une 
demande précise, et de devenir un soutien 
pour la personne dans une appropriation de 
son territoire qui fasse sens à ses yeux.  
 

Anne-laure BUDIN, 
Stagiaire MRIE 2007 (Master de sociologie) 

 
Un document plus complet est disponible sur 
le site : www.mrie.org 2 

 
1 R. CASTEL « De l’indigence à l’exclusion, la désaffilia-
tion – précarité du travail et vulnérabilité profession-
nelle » in J. Donzelot, Face à l’exclusion, le modèle fran-
çais, éd. Esprit, Série Société, Le Seuil, mai 1991.  
 
2 A-L.BUDIN « Pauvretés en milieu rural, types de rap-
port au territoire et recours aux dispositifs d’aide dans le 
Diois », (synthèse de mémoire), Université Lyon II, Mas-
ter 2 de Sociologie Appliquée au Développement Local, 
sous la dir. de Y. Sencebe, 2007.  

« C’est dur à s’intégrer 
… A l’école, il y avait 
quelques mamans qui 
me faisaient parler,  
c’était pas les mamans 
d’origine de la Drôme. » 



Si vous êtes 
engagé dans 
une démarche 
collective et 
participative 

avec des personnes confrontées à la précarité (en 
tant qu’élu, professionnel, bénévole, …), faites nous 
part de votre expérience : nous pouvons vous met-
tre en contact avec d’autres acteurs et collectifs qui 
souhaitent échanger et faire en sorte que la participa-
tion des plus précaires soit levier de changement.  
De plus, le Conseil Régional va lancer prochainement un 
appel à projets pour les associations et les collectivités 
autour du thème : « Pauvreté, précarité : quelle 
démocratie participative pour quelles transfor-
mations ? ». La MRIE accompagne cette démarche qui 
donnera lieu à une Rencontre régionale le 29 novembre 
2008. N’hésitez pas à nous contacter. 
 

Contacts : nathalie.monnierbrabant@mrie.org 
et laurence.potie@mrie.org 

Rencontre citoyenne 
« pauvreté et démo-
cratie participative » 

Dernières publications 

Travaux en cours 

Info MRIE 

14, rue Passet - 69007 Lyon 
Tél. 04 37 65 01 93 - Fax 04 37 65 01 94 
e.mail : mrie@mrie.org - site : www.mrie.org 
Directeur de la publication : Jean-Pierre Aldeguer 
Création graphique : Anne Demotz 
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A PROPOS DE … 
Développements et Hu-
manisme 
Constituée de professionnels 
issus d’Economie et Huma-
nisme, cette nouvelle struc-
ture propose des interven-
tions (accompagnement de dynamiques collectives, publi-
cations, études et formations) dans les domaines de l’in-
sertion, de la participation, des discriminations et du dé-
veloppement territorial. 
 

Pour plus d’info : www.developpements-et-humanisme.eu 
contact@developpements-et-humanisme.eu 
 
QUELQUES DATES DE  
MANIFESTATIONS ET RENCONTRES 
 

• Du 15 au 29 mars  
19ème semaine d’information sur la santé mentale 
« Accueillir et vivre ensemble»  
Programme détaillé sur : www.adesr.asso.fr 
 

• Jeudi 10 avril  
ENS Lyon, « Entre travail individuel et action 
collective », Christophe Dejours, Professeur au CNAM 
Contact : contact@ens-lsh.fr 
 

Et d’autres dates sur www.mrie.org 
 

DES ARTICLES ET PUBLICATIONS  
QUI NOUS ONT PLU 
 

• Sous la direction de Daniel Céfaï et Carole Saturno : 
« Autour d’Isaac Joseph, Itinéraires d’un pragma-
tiste », 2007 

 

• Odile Maurice-Desbat : « L’intégration dans l’entre-
prise : travailler en coopération », 2008 

 

• Michel Lelièvre, Emmanuelle Nauze-Fichet et collectif : 
« RMI, l’état des lieux : 1998-2008 », 2008 

 

• Odile Joly-Risoan, Jean-Marc Berthet et Nathalie Kakpo : 
« Le programme réussite éducative, mise en 
place et perspectives », juin 2006 

 

Et d’autres publications sur www.mrie.org 

Réseaux  
et  

partenaires 

Au revoir Paul … et merci 
 

A l’issue du conseil d’administration du 12 
février dernier, un pot amical a été organisé 
autour de Paul Laferrière. Membre fondateur 
et trésorier de la MRIE, il en fut un artisan 
infatigable durant ces quinze dernières années. 
Il est remplacé dans cette fonction par Ber-
nard Colombaud, administrateur, à qui nous 
souhaitons la bienvenue. 

Séminaire sur les parcours d’insertion 
Dans le cadre de son partenariat avec les Conseils Généraux, 

la MRIE a organisé le 31 janvier un premier séminaire sur les 
parcours d’insertion des bénéficiaires du RMI à destination des 
cadres de ces collectivités. Le second séminaire aura lieu le 10 
avril. Il portera sur le contrat d’insertion des bénéficiaires du 
RMI. 
Contact : david.grand@mrie.org 
 
Etude sur l’insertion des familles monoparentales 
En partenariat avec le Conseil Général de Savoie, la MRIE lance 
une étude afin de comprendre la situation des familles monopa-
rentales passant de l’API au RMI. L’étude est qualitative et se 
fera à partir du point de vue des familles.  
Contacts : David Grand et Céline Bedel,  
david.grand@mrie.org 
 
Pauvreté, précarité et démocratie participative 
La MRIE poursuit son travail d'animation de la réflexion et de 
coordination d'acteurs autour de la thématique « Pauvreté et 
démocratie participative », dans le cadre du réseau K'ôse tou-
jours regroupant des collectifs d'habitants, et en associant d'au-
tres acteurs de la région. Cette démarche s’inscrit dans un objec-
tif de long terme, celui de créer des espaces de coopération 
entre citoyens, élus, professionnels et décideurs, pour 
lutter ensemble contre la pauvreté et la précarité, et 
permettre à chacun de vivre dignement.  
Contacts : nathalie.monnierbrabant@mrie.org 
et laurence.potie@mrie.org 
 

 
« L’habitat des gens du voyage » 
Dossier thématique - septembre 2007 - 15€ 
 
« Santé et insertion : prendre en compte les 
réalités de santé dans les parcours d’inser-
tion : enjeux et initiatives » 
Dossier thématique - octobre 2007 - 15€ 
 
« Réflexion croisée parents et professionnels 
sur le décrochage scolaire : pour que chaque 
enfant ait une place réelle à l’école » 
Dossier thématique - janvier 2008 - 15€ 
 
« Dossier annuel de la MRIE 2008 : pauvretés, 
précarités, exclusions » 
Dossier annuel - paraîtra le 20 mars 2008 - 15€ 

 


